
LA SEMAINE RELIGIEUSE

DE LA VILLE ET DU DIOCÈSE

DE VERSAILLES
PRIX DE L’ABONNEMENT:

Versailles et le Département, 6 fr. — Paris et les Départements, 3 fr.
Le prix de l’Abonneme-nt se paie d’avance

UN NUMÉRO : 10 CENTIMES

Bureaux : 36, rue Satory, à Versailles

ADORATION PERPÉTUELLE

Dimanche27.—Villecresnes.
Lundi 28.—Guitrancourt.
Mardi 4.—St-Germain (August.).
Mercredi 2.—Le Teillay.

Jeudi 3.—St-Basile, à Etampis.
Vendredi 4 —Louvres.
Samedi 5.—Deuil.
Dimanche 6.—Magny (Orphelinat).

OFFICES DES PAROISSES
Cathédrale.

Dimanche 27 février. I e1’de Carême.
Messes basses à 6 b., 7 h., 7 h. 1 /2, 8 h.,
8 h. 1/2, (messe des écoles), 9 h., 11 h.,
et midi. A 9 h. 3/4, tierce et la grand'-
messe. A 1 h. 1/2, catéchisme de persévé
rance. A 3 h., vêpres, sermon de cha
rité en faveur du Refuge par le R. P.
Etienne, Capucin, prédicaleur de la
Station, complies et salut suivi du cha
pelet.

Mercredi, vendredi et samedi, sont
les QuatreTemps. Mercredi, indulgences
stationales pour ceux qui prieront dans
la Cathédrale aux intentions du Souve
rain Pontife.

Les exercices du Carême auront lieu :
Le mardi, à 8- b. 1/4 du soir, récita

tion du chapelet, conférence adressée
spécialement aux hommes par le R. P.
Etienne, prédicateur de la Station, et
ensuite bénédiction du Très Saint-
Sacrement.

Le mercredi, à 8 h. 1/2, messe et
instruction par M. le Curé dans la cha
pelle des Catéchismes.

Le jeudi, à 8 h., grand'messe devant

le Très Saint-Sacrement
; à 4 h. 1/2,

récitation du chapelet, sermon par le
R. P. Etienne, prédicateur de la Sta
tion, et salut du Très Saint-Sacrement.

Le vendredi, à 8 h., à la chapelle de
la Sainte Vierge, réunion mensuelle de
la Confrérie du Sacré-Cœur et de l’Apos
tolat de la Prière

: après la messe,
instruction, amende honorable et béné
diction du Très Saint-Sacrement. Le
soir, à 8 h., chapelet, exercice solennel
du Chemin de la Croix, et bénédiction
avec la relique de la vraie Croix.

Samedi 5. La messe de 8 h. sera dite
en l’honneur du Saint Cœur de Marie
pour la conversion des pécheurs.

Les lundi, mercredi et samedi à
5 b. du soir, récitation du chapelet,
lecture spirituelle et bénédiction du T.
Saint-Sacrement.

Paroisse Notre-Dame.
Dimanche 27 février. Ier dimanche

de Carême. Messes basses à 6 b., 7 h.,
7 h. 1/2, 8 h., 8 h. 1/2, 9 h., 11 h. 1/2,
et midi. A 10 b., grand’messe. A 3 h.,
vêpres, sermon par le R. P. Roland,
des Frères Prêcheurs, prédicateur de
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VERSAILLES

Tableau des prescriptions et des dispenses du Carême.

D'après le Mandement de Monseigneur l'Evêque :

Le Jeune est obligatoire tous les jours de Carême, excepte les
dimanches.

La Viande est prohibée : 1° les mercredis et vendredis de
Carême; 2° le samedi des IV Temps et les quatre derniers
jours de la Semaine sainte; 3° tous les jours de jeûne à la colla
tion.

Elle est permise : 1° les dimanches, à tous les repas; 2° les
lundis, mardis, jeudis et samedis, au principal repas, excepte le
samedi des IV Temps et les quatre derniers jours de la Semaine
sainte.

La Graisse peut être employée pour la préparation des ali
ments tous les jours, même à la collation, excepté le mercredi
des Cendres et le Vendredi Saint.

Les Œufs sont prohibés, même au repas principal, le Ven
dredi Saint et tous les jours de jeûne à la collation.

Le Laitage est permis tous les jours, même à la collation.
Le Poisson et les coquillages sont prohibés tous les jours de

Carême, même le dimanche, dans les repas où l’on use de la
viande.

Il est permis tous les jours de Carême sans exception, pourvu
qu’au même repas, l’on n’use pas de viande et de poisson.

Aumône. Tous les fidèles qui profitent de quelqu’une des dis

penses de Carême sont obligés de faire une aumône propor
tionnée à leurs facultés, en faveur des œuvres diocésaines.

Les personnes indigentes qui ne pourraient pas faire cette
aumône, réciteront chaque semaine, cinq Pater et cinq Ave

pour les besoins de la sainte Eglise.
Nota. — Les fidèles légitimement dispensés du jeûne peuvent

à tous les repas, user des permissions données pour le repas prin
cipal.

Saintry. — M. l’abbé Jules VAVASSEUR, curé de Saintry
s’est endormi dans le Seigneur le jeudi 10 février, après avoir

reçu, en pleine connaissance et dans les sentiments les plus
admirables de foi et de soumission à la volonté de Dieu, des

mains du vénérable M. Ropert, ancien curé de Saint-Germain-
les-Corbeil, le divin Viatique et le sacrement de l’Extrême-
Onction.
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Depuis douze ans, M. l’abbé Jules Vavasseur était curé de

Saintry et desservant de Morsang.
Sa charité, son dévouement lui avaient gagné le cœur de

tous ses paroissiens qui aimaient sincèrement leur bon pasteur.
Ils l’ont bien prouvé lundi dernier en assistant en foule à son
convoi, Tous avaient quitté leur travail et pas une famille qui ne
fut représentée par plusieurs de ses membres, et alors que de

toutes les lèvres tombait l’éloge du cher défunt, de bien des yeux
coulaient des larmes disant mieux qu’aucune parole combien

vive la douleur de chacun, combien profonds les regrets de tous.
La cérémonie était présidée par M. l’abbé Benoist, archiprêtre

de Corbeil, son doyen, qu’entouraient plus de cinquante prêtres,

venus de toutes les parties du diocèse dire à celui qui avait été

leur collègue et leur ami un dernier adieu, en même temps que
témoigner à Mme Vavasseur, à M. l’abbé Henri Vavasseur et à

toute la famille la part qu’ils prenaient à leur douleur.
Après la grand'messe qu’il avait célébrée lui-même, M. le

curé de Corbeil prit la parole. D’un mot il résuma la vie de

M. l'abbé J. Vavasseur : il a été bon.
Tous ses paroissiens lui étaient chers, mais ceux qu’il pré

férait, ceux qu’il aimait davantage, c’était les petits, les pauvres,
les malades. Avec quel soin ne préparait-il pas les enfants à la
première communion; avec quel dévouement il visitait les

pauvres et pas n’était besoin qu’on vint le chercher pour les

malades, à peine savait-il que la souffrance accablait un de ses
paroissiens que déjà il était près de son lit.

Mais à quoi bon des éloges, continue M. le Curé de Corbeil,
de quelle utilité sont-ils ? Souvenons-nous plutôt de la justice de

Dieu, qui juge les vivants et les morts, et quoique la vie, si vrai
ment sacerdotale du prêtre que nous pleurons, nous fasse

espérer qu’il a trouvé grâce devant l’Eternel, laissons partir
avec les larmes de notre cœur une prière fervente pour son
âme, c’est le meilleur, c’est le seul moyen de lui être utile.

Puisque tous nous avons aimé M. l’abbé J. Vavasseur pen
dant sa vie, continuons à l’aimer par delà la tombe en priant

pour lui.
Un ami.

M. l’abbé Jean-Baptiste Humbert, ancien curé de Us, près
Marines, décédé le mardi 15 février, était né à Saales, diocèse
de Saint-Dié, le 26 février 1826.

Ordonné prêtre le 6 juin 1852, il devint curé de Ponthévrard
le 1 er juillet 1852, puis curé de Bellay, le 12 juillet 1853, et
enfin curé d’Us le 1 er septembre 1863.

Ses obsèques ont eu lieu le samedi 19, en l’église de Notre-
Dame d'Us.




